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JUMPING INTERNATIONAL OFFICIEL DE FRANCE

CSIO***** SUPER LIGUE

LA BAULE, DU 5 AU 8 MAI 2005

Communiqué de presse n°12, le 7 mai 2005

LES GIRLS AMERICAINES CONQUIERENT

LA SUPER LIGUE SAMSUNG

Les quatre cavalières du team américain, Laura Kraut, Schuyler Riley,
Georgina Bloomberg et Beezie Madden ont remporté sans discussion la
Coupe des Nations de la SSL hier, vendredi 6 mai, avec 16 points de
pénalités devant l’équipe anglaise (20pts) et les Français (23 pts). Dans
les tribunes pleines, le public a été conquis par ce quatuor
exclusivement féminin.
En conférence de presse, George Morris, l’entraîneur américain, ancien
champion (4e aux J.O. de Rome en 1960) de 67 ans, a expliqué que la
venue des équipes américaines sur d’autres continents, à l’occasion
des épreuves phare de la saison, était un investissement lourd pour les
USA : 1,5 million de dollars.
Cet argent est apporté par l’USET, la fondation de l’USEF (fédération
nationale) chargée de collecter des fonds auprès de mécènes privés
pour aider les cavaliers à faire ces déplacements coûteux, notamment
ceux de la Samsung Super Ligue.
« C’est un gros investissement pour nous, tant sur le plan financier que
logistique » a dit George Morris. Investissement largement partagé par
les cavalières qui ont sorti environ 45% de la somme nécessaire à ce
déplacement de leur poche.
Il ne s’agit pas seulement de transporter les chevaux depuis les Etats-
Unis par avion mais aussi de financer les frais des cavalières (qui se
réjouissent de tout partager et font ‘bourse commune’ dès qu’elles en
trouvent la possibilité afin de réduire ces frais) et les bases avancées de
ces couples en Europe. Ainsi, Anne Kursinski, Beezie Madden et Schuyler
Riley sont, elles, chez le hollandais Johan Heins, Georgina Bloomberg
(fille du maire de New York) chez l’allemand Dietmar Gugler et Laura
Kraut est chez Emile Hendrix également aux Pays-Bas, pays dont elles se
sentent proches. Elles montent en effet des chevaux hollandais dans
lesquels elles retrouvent, disent-elles, « quelque chose de Pur-sang que
nous avions l’habitude de monter par le passé et qui étaient légers,
réactifs et sensibles ». Il est vrai qu’elles ont sélectionné des modèles et
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des caractères qui sont très proches de leurs Pur-sang américains. Sur la
piste, on s’y tromperait.
Lorsqu’on leur demande les raisons de leurs victoires, les quatre se
tournent en cœur vers LEUR George qu’elles regardent avec les yeux
de Chimène. « Il nous apporte la confiance en nous, nous convainc
que nous pouvons gagner. Il est notre lumière, notre leader dans une
équipe basée sur la confiance et le respect mutuel. »
Vues de l’extérieur, les cinq américaines ont l’air une vraie bande de
copines en goguette… ravies de profiter de leur séjour à La Baule, qui
voit la première victoire d’une équipe américaine sur le Stade Français
André. Historique !
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